A la recherche de la onzième compétence…

Le nouveau programme de formation comporte dix compétences à acquérir, je propose  la recherche d’une onzième, tournée vers l’infirmière et centrée sur elle, afin de lui permettre de perdurer dans la profession et de fait de rester plus longtemps au service des malades. Pour ce faire, je propose :

- une réflexion plus approfondie sur l’enseignement des sciences humaines. 

- un accompagnement individualisé particulièrement centré sur l’étudiant et son ressenti dans le cadre du suivi pédagogique.
- un accompagnement à la prise de fonction pour le nouveau diplômé à l’aide de la mise en place ou du développement du tutorat.
- un accompagnement de l’infirmier tout au long de sa carrière par des analyses de pratiques supervisées par un cadre ou un « superviseur ».

Je demande que ce même concept d’accompagnement soit intégré dans les formations continues et les formations professionnelles de niveau cadre, c'est-à-dire de cadre de proximité, de cadre supérieur et de cadre de direction.

En effet, il n’est plus possible d’imaginer que l’infirmier accompagne le patient dans un moment de vie, de maladie, de souffrance, voire de fin vie, si lui-même et sa structure hiérarchique n’assume pas cette même valeur !
Parallèlement à l’intégration de ce concept fondateur, je propose une réflexion en formation initiale et en formation continue sur plusieurs concepts philosophiques qui devraient permettre, à terme, à l’infirmier d’affiner, voire d’affirmer son éthique professionnelle. A minima, les concepts de responsabilité et de respect de la dignité humaine me semblent incontournables. Cette appropriation devrait nous permettre une meilleure approche de notre code de déontologie. Le Conseil de l’Ordre des infirmiers doit peser dans ces domaines. 
Enfin, au-delà du développement d’un Conseil de l’Ordre des Infirmiers (niveau national, niveau régional et niveau départemental) et d’un cursus de formation intégrant le système LMD (Licence / Master / Doctorat), je milite en faveur d’une double activité pour les formateurs en soins, comme les PH–PU qui sont à la fois comme leur nom l’indique Praticien Hospitalier et Professeur des Universités…
C’est dans ce cadre général comprenant de la recherche en soins, au plus haut niveau, que nous pourrons mieux accompagner chacun d’entre nous du droit individuel à l’oubli, vers le devoir collectif de mémoire.
Je compte sur vous pour réagir à cet ouvrage et continuer de m’adresser vos histoires de soins à : 
Infirmier.philippe@wanadoo.fr 
Cela permettra de faire perdurer… mon site : www.etre-infirmier-aujourdui.com 

Et si par un incroyable hasard, un extraordinaire hasard, un inimaginable hasard, je recevais une pléiade de « très belles histoires de soins", nous pourrions enfin construire un ouvrage collectif destiné au grand public. Et nous l’appellerions à juste titre:

Etre infirmier, le plus beau métier du monde !

A bientôt.
Philippe







